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La  troisième édition du Forum 
International de l’Intermédiation, du 
Numérique et de l’Innovation (FONI) 

a  encore  tenu toutes ses   promesses. 
Organisé par Afrik Créances, Institution 
financière régionale d’intermédiation  en 
opérations bancaires et non bancaires 
dont le siège régional est basé à Lomé au 
Togo, ce forum est une rencontre de haut 
niveau sur l'intermédiation, les innovations 
technologiques  et digitales et la finance.
Le FONI 2024  qui s'est déroulé ces 16 
et 17 mai 2024  à l'Hôtel 2 Février de 
Lomé au Togo est placé sous le thème: 
« Intermédiation et financement des 
PME/PMI pour une Inclusion Financière,  

numérique et  sociale en Afrique».  
La  cérémonie officielle d’ouverture  
permettant de  lancer les activités de 
cette 3ème édition du FONI a démarré ce 16 
mai 2024 à 9h40. Elle fut essentiellement 
marquée par trois interventions: d'abord 
les mots de bienvenue du Président et 
CEO d'Afrik Créances Holding, M. Blaise 
AHOUANTCHEDE, ensuite le discours du 
Président du Groupement Togolais des 
Petites et Moyennes  Entreprises   (GTPME), 
M. Vignon ABOKI , et  enfin  le discours 
officiel d'ouverture  de la Ministre de 
l'Inclusion Financière et de l'Organisation 
du Secteur Informel, Madame Mazamesso 
ASSIH.

JOUR 1

CÉRÉMONIE   D’OUVERTURE FONI 2024

Vue partielle de l'assistance
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La cérémonie fut ouverte avec les mots 
de bienvenue du Président  et CEO   
d’Afrik Créances Holding,  M.  Blaise 
AHOUANTCHEDE, qui dans son discours a 
témoigné sa reconnaissance au Chef de 
l’État Togolais Son  Excellence Monsieur  
Faure Essozimna GNASSINGBE, homme 
de vision qui a su faire de Lomé une 
place financière très importante. Devant 
un parterre de personnalités marquant 
l’événement de leur présence,  le PDG d’Afrik 
Créances a adressé ses remerciements 
aux membres du Gouvernement togolais, 
notamment la Ministre  togolaise de 
l’Inclusion Financière et de l’organisation 
du secteur informel, sa collègue du 
Commerce, de l’artisanat et de la 
consommation locale, le représentant  

du Ministre de l’économie et des finances; 
aux  différentes personnalités, et  à la 2e 
Vice-Gouverneur de la Banque Centrale 
du Burundi, qui tous, ont rehaussé de leur 
présence l’éclat de ladite   cérémonie. Il 
a surtout mis l’accent sur le concept du 
FONI, qui unit en un seul creuset les acteurs 
du numérique, les PME et les banques. 
L’événement se veut, selon son initiateur, un 
cadre unique de mise en lumière des PME 
et un espace de concertation, de partage 
d’expériences et de réseautage entre ces 
dernières, les acteurs de la finance et ceux 
du numérique. M. Blaise AHOUANTCHEDE a 
souhaité la bienvenue à l’assistance pour 
le compte de cette 3ème édition du FONI qui 
vise à susciter des discussions fructueuses .

 Blaise AHOUANTCHEDE
Président et CEO d'AFRIK CREANCES HOLDING
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À la suite de Blaise AHOUANTCHEDE, le 
Président du Groupement Togolais des 
Petites et Moyennes  Entreprises (GTPME), 
Vignon ABOKI a pris la parole au nom 
des TPME. Il a essentiellement souligné la 
principale difficulté des PME qui est l’accès 
aux financements. Ceci reste un défi de 
taille pour le développement économique 
de la plupart des Etats quand on sait que 
les PME sont pourvoyeuses de 65% des 

emplois dans le monde, un chiffre qui peut 
connaitre une nette augmentation si ces 
dernières bénéficiaient d’un accès plus 
facile aux financements. Au regard de cette 
problématique, M. ABOKI a salué le FONI qui 
se positionne comme l’une des meilleures 
approches pour la facilitation de l’accès 
aux financements des PME. Le Président 
du GTPME a ainsi exprimé sa satisfaction 
de prendre part à un tel événement qui 
s’avère très bénéfique pour les jeunes 
entrepreneurs et affiché son plein soutien 
aux travaux. 

Vignon ABOKI 
Président du Groupement Togolais des Petites et 

Moyennes  Entreprises (GTPME)  Togo 

Vue partielle de l'assistance
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Madame Mazamesso ASSIH, Ministre de 
l'Inclusion Financière et de l'Organisation 
du Secteur Informel a prononcé le discours 
officiel d'ouverture. Elle s’est d’abord 
réjouie de revoir à cette troisième édition 
du FONI, la plupart des  acteurs ayant pris 
part aux précédentes éditions mais aussi 
de remarquer que de nouveaux  acteurs 
s’y rajoutent, élargissant ainsi à chaque 
édition, le champ d’action du FONI. Dans 
son discours, Madame la ministre a appelé 
à mettre beaucoup plus l’accent sur les 
services bancaires que  les banques 
elles-mêmes, rappelant des propos de Bill 
Gates. Abordant les défis auxquels sont 
confrontés les PME dans plusieurs pays 
dont le Togo avec essentiellement les 
questions liées à leur financement et à la 
fluidité de la connexion internet, Madame
la  Ministre a souligné les efforts      
permanents du Gouvernement togolais 
dans ce sens. Elle a évoqué plusieurs 
mécanismes mis en œuvre au Togo, 
sous le leadership du Président de la 

République, dont le Fonds National de 
la Finance Inclusive (FNFI), la charte des 
TPME, et bien d’autres initiatives faisant 
du Togo, le leader sous-régional de 
l’Inclusion Financière. Soulignant l’intérêt 
du Gouvernement togolais pour des 
initiatives telles que le FONI, la ministre 
s’est dite persuadée que des solutions 
novatrices sortiront des discussions 
de ce forum tout en rassurant que le 
Gouvernement togolais s'en appropriera 
pour des initiatives cohérentes. 
A ces mots, elle a déclaré ouverte, la 
troisième édition du Forum International 
de l’Intermédiation, du Numérique et de 
l’Innovation (FONI).

Mazamesso ASSIH
Ministre togolaise de l'Inclusion Financière 

et de l'Organisation du Secteur Informel
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Mme Ahuefa Dovi ATTIOGBE, 
promotrice du Restaurant 
K’ramel  a reçu le prix de 
l'entrepreneuriat féminin des 
mains de Mme Akuwa DOGBE 
AZOMA, Directeur National de 
la BCEAO pour le Togo.

M. Auguste Kokougan DAWANOU, 
Chef département grandes entreprises 
et Institutions de l'Union Togolaise de 
Banque (UTB), recevant le prix de la 
Banque commerciale la plus ancienne 
dotée d'un vaste réseau de proximité 
avec des PME / PMI destiné à l'UTB, des 
mains de M. Vignon ABOKI, Président 
du Groupement Togolais des Petites et 
Moyennes  Entreprises (GTPME)  Togo

REMISE DE DISTINCTIONS FONI 2024

Après la cérémonie officielle d’ouverture, des distinctions ont été remises par Afrik 
Créances à certains acteurs qui se sont illustrés dans leurs domaines respectifs.

M. Folawiwo Koudous 
ADEGNIKA, Chef service des 
acquisitions de l'AMF - UMOA  
recevant le prix  de l'institution 
ayant engagé de profondes 
réformes pour redynamiser 
le marché financier régional 
destiné à l'AMF - UMOA, des 
mains de Mme Mazamesso 
ASSIH Ministre de l'Inclusion 
Financière et de l'Organisation 
du Secteur Informel.
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M. Kokou ADEMODJI, 
Directeur des Engagements 
et du Partenariat au FNFI 
(Fonds National de la 
Finance Inclusive) recevant 
le prix spécial du leader de 
l'Inclusion Financière décerné 
au FNFI  des mains de M. 
Blaise AHOUANTCHEDE, 
Président & CEO de AFRIK 
CREANCES HOLDING 

M. Moubarak Moukaila, Directeur du 

Département Environnement et Finance 

climat de la BOAD recevant le prix de 

la Banque de développement ayant 

mobilisé des ressources conséquentes 

de financement pour les PME / PMI des 

mains de  Mme. Kayi MIVEDOR-SAMBIANI, 

Ministre du Commerce, de l'Artisanat et de 

la Consommation Locale.
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Une photo de famille et une visite de stands ont clôturé la cérémonie officielle 
d'ouverture

PHOTO DE FAMILLE ET VISITE DE STANDS FONI 2024

De gauche à droite:
Folawiwo Koudous ADEGNIKA, Chef service des acquisitions AMF - UMOA ; M. Kokou ADEMODJI, Directeur des Engagements et du Partenariat au  
FNFI; Vignon ABOKI, Président du GTPME ;  Abira BONFOH, Ancien Député ; Ninsao GNOFAM, Ancien Ministre ;  Kayi MIVEDOR-SAMBIANI, Ministre du 
Commerce, de l'Artisanat et de la Consommation Locale ; Blaise AHOUANTCHEDE, Président & CEO de AFRIK CREANCES HOLDING ; Mazamesso ASSIH, 
Ministre Chargée de l’Inclusion Financière et de l’Organisation du Secteur Informel ; Akuwa DOGBE AZOMA, Directeur National de la BCEAO pour le 
Togo ; Marcellin ZINSOU,  Associé et Directeur Général GRANT THORNTON EXPERTISE PME ; Ahuefa Dovi ATTIOGBE, Promotrice du Restaurant K'ramel ; 
Moubarak Moukaila, Directeur du Département Environnement et Finance climat, BOAD ; Auguste Kokougan DAWANOU, Chef du Département des 
Grandes Entreprises et Institutions de l'Union Togolaise de Banque

Visite du stand ANPGF Visite du stand AMF-UMOA

Visite du stand SGI-BENINVisite du stand PRODIS-TOGO
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Visite du stand CAGECFI

Visite du stand wEquipu

Visite du stand COBISCORE

Visite du stand AFRIK CREANCES

Visite du stand AFRIK CREANCES
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La Conférence 
Inaugurale a 
été la première 
présentation de 
cette 3è édition 
du FONI. Elle fut 
donnée par l'honorable 
Marcellin ZINSOU, Associé 
et Directeur Général  de GRANT 
THORNTON EXPERTISE PME / Côte 
d'Ivoire. Partant de ses observations, il 
a axé sa présentation sur la nécessité 
de changement de paradigme, et 
a fondé son argumentaire sur les 
insuffisances des pratiques actuelles 
dans plusieurs pays, rendant l'atteinte 
des objectifs difficile.
Du haut de ses nombreuses années de 
carrière dans la banque et les finances, 
Marcellin ZINSOU a partagé ses 
observations des pratiques bancaires 
et de financement puis formulé des 
recommandations pour en améliorer 
les insuffisances. La question 
principale de sa présentation est la 
suivante : "Et si on se réinventait pour 
un meilleur financement des PME?" 
Une telle interrogation est motivée par 

certains chiffres :
-	Les PME ne 
représentent que 

90% des entreprises 
f o r m e l l e m e n t 

constituées dans les 
zones UEMOA et CEMAC

-	 Seulement 20% des 
concours bancaires leurs sont alloués
-	 La part  des PME  dans les  
marchés publics des zones UEMOA et 
CEMAC oscille autour de 30% .
Au contraste entre ces chiffres, 
s’ajoutent certaines observations 
du conférencier. Selon M. ZINSOU, si 
on mettait à disposition de ces PME, 
un montant total de 1000 milliards 
F CFA pour leur financement, elles 
ne pourront pas l’absorber. Une 
telle position est soutenue par 
ses observations de l’absorption 
du financement des PME en Côte 
d’Ivoire durant la crise Covid. Sur une 
enveloppe Financière de 150 milliards 
F CFA, les PME  n’ont consommé que 
10 milliards, et  pourtant les critères 
d’accès à ce fonds de soutien étaient 
des plus simples. 

 INAUGURALE CONFÉRENCE 

Marcellin ZINSOU
Associé et Directeur Général

 GRANT THORNTON EXPERTISE PME
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Pour le Manager Général de Grant Thornton, la cause principale d’une telle situation 
est que de nombreuses PME sont constituées mais ne fonctionnent pas réellement. 
Elles se réservent pour la plupart à la sous-traitance sur plusieurs contrats. 
Pour y remédier, il propose certaines approches allant dans le sens du changement de 
paradigme qu’il prônait. 

	– Les PME : elles doivent travailler au préalable sur leur gouvernance et leur gestion, 
en renforçant leurs capacités. 

Le conférencier a également noté certains problèmes dans les approches à différents 
niveaux dont entre autres :

	– Les Banques : 
•	 Elles sont dominées par un appétit pour les grandes entreprises, les obligations, 

les titres, oubliant ainsi d’accorder le maximum de temps possible pour les 
dossiers des PME qui en réalité ne leur rapportent pas grand-chose. 

•	 Elles doivent également remettre en cause certaines de leurs formations 
remplies de préjugés sur les PME. 

•	 Il pointe aussi du doigt, la méconnaissance du dispositif de la BCEAO pour 
les PME, instauré depuis la crise Covid en 2020 et qui facilite l’accès aux 
financements aux PME auprès des banques commerciales. 

•	 Les banques doivent également revoir leurs dispositifs de crédits qui sont trop 
longs et qui pourraient être simplifiés et optimisés grâce à la digitalisation.

Vue partielle de l'assistance
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•	 Il encourage aussi la multiplication des fonds de garantie publique pour les 
PME afin d’accompagner les banques dans le partage du risque.

•	 La création et la multiplication de financements pour les fintechs serait aussi 
une part de la solution

•	 Il note aussi que la raréfaction des crédits en faveur des PME suscitée par le 
Bureau d'Information sur le Crédit (BIC) pourrait être un couteau à double 
tranchant 

•	 Les programmes de financement des PME par les partenaires techniques et 
financiers ayant pour la plupart échoué à cause de leur inadaptation aux 
contextes, il propose une révision de ces modèles.

Vue partielle de l'assistance

Vue partielle de l'assistance
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Les Autorités :
•	 On note parfois un émiettement du budget de l’Etat entre plusieurs structures 

visant globalement le même objectif. Il propose alors une fusion de ces 
structures afin de réaliser des économies importantes sur leur fonctionnement, 
pour le bien des PME, en citant en exemple le Sénégal et le Bénin qui ont 
procédé ainsi et réalisé des économies substantielles.

Les débats ayant suivi cette conférence inaugurale ont permis au conférencier 
de mieux expliquer la question relative au BIC qui permet d’assainir le milieu du 
financement des PME mais qui peut aussi limiter par moments, leurs chances d’accès 
aux financements des banques, d’où la notion de couteau à double tranchant. Il a 
été également retenu que les jeunes porteurs d’idées peuvent également contribuer 
au développement des entreprises qui les emploient que de vouloir forcément créer 
leurs propres entreprises. Un accent a été mis dans les contributions, sur les apports 
des jeunes à travers le Google Workspace. 

Vue partielle de l'assistance
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Un café numérique a suivi la conférence 
inaugurale. Modéré par Dr Éric ADJA, 
Président de l'Agence de la Francophonie 
pour l'Intelligence Artificielle, ce café 
numérique a connu deux présentations. 
La première est celle de Narcisse ZOLLA 
CEO et Fondateur de la Holding Bourjon 
Investment / Bénin. Ce dernier a présenté 
son outil digital dénommé Cobiscore, 
qui permet de répondre de façon plus 
efficace aux besoins des entreprises 
africaines. Le principe de Cobiscore est 
fondé sur le constat selon lequel les outils 
de scoring utilisés par la plupart des PME 
en Afrique ne répondent pas exactement 
à leurs besoins. La cause est que ces 
outils ne sont pas conçus en fonction de 
certaines réalités des PME africaines. Face 
aux besoins toujours persistants des PME, 
la Holding Bourjon Investment s’inspire 
des outils existants pour mettre sur pied 
un outil plus adapté eux réalités des 
PME du continent. Le Cobiscore  est  une    
application qui permet aux entreprises 
de mesurer le niveau de performance 

de chaque acteur et selon l’aspect voulu. 
Il permet donc aux entreprises de faire des 
évaluations de leur  niveau de performance 
selon des paramètres ciblés. 

La seconde présentation de ce café 
numérique a été assurée par M. Achraf ZAKI, 
Expert dans l'indsutrie des paiements - HPS 
/ Maroc. L'intervenant a présenté la solution 
digitale de HPS qui se positionne comme 
une fintech à cheval entre les pourvoyeurs 
de technologie numérique et les banques, 
en proposant une application qui intègre 
les paiements avec plusieurs services. 
La solution digitale de HPS Maroc met en 
avant, des entreprises en quête de services 
financiers en leur permettant d’en bénéficier 
à travers leur mise en contact avec des 
pourvoyeurs de ces services. Cette solution 
digitale offre la possibilité aux banques de se 
mettre sur un marché moins monolithique 
mais plus flexible et plus innovant   avec 
intégration des solutions de paiement.
Les échanges avec l’assistance ont mis fin à 
ce café numérique.

CAFÉ NUMÉRIQUE FONI 2024
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A la reprise des travaux dans l’après-
midi, la 2e Vice-Gouverneur de la Banque 
de la République du Burundi, Madame 
Marie Goreth NDAYISHIMIYE, a partagé 
avec l'assistance les différentes actions 
de financement des PME/PMI dans son 
pays, ainsi que les mécanismes de 
soutien à ces entreprises afin de les 
accompagner à devenir de grandes 
entreprises. De cette présentation,  
nous   retenons   que   le contexte 
entrepreneurial présentait des limites en 
matière d’accès aux financements pour 
les PME. L’environnement des affaires était 

également  peu propice, caractérisé par 
un faible revenu  pour  les PME, avec un 
faible niveau d’éducation de  la population. 
Face à une telle situation, la banque 
centrale du Burundi a pris l’initiative de 
mettre en place un cadre légal régissant 
l’autorité de régulation du marché des 
valeurs mobilières. 
Un fonds de  garantie, une banque 
de développement des initiatives des 
femmes (Banque d’Investissement pour 
le Développement des Femmes) ont été 
mis en place pour faciliter l’accès aux 
financements pour les PME. Au-delà, la 
Banque Centrale continue d’améliorer le 
cadre et renforcer la confiance entre les 
différents acteurs.Marie Goreth NDAYISHIMIYE

2e Vice-Gouverneur de la Banque de la 
République du Burundi

KEYNOTE 1 FONI 2024

Vue partielle de l'assistance

Vue partielle de l'assistance
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Un premier panel a eu lieu sous la 
direction de l’ancien Ministre T o g o l a i s 
M. Ninsao GNOFAM. Placé sous le thème: 
«Rôle, fonctionnement  et   impact   des  
instruments de financement sur les PME/
PMI », ce panel a permis de découvrir 
les pratiques au Burundi en matière de 
financement et de soutien aux PME/
PMI, mais aussi celles sur l'utilisation des 
technologies  digitales dans le financement 
des PME, de même que les pratiques au 
Congo, celles de la BOAD, de la BCEAO, et 
des partages d'expérience de Togo Invest. Ninsao GNOFAM

Ancien Ministre togolais / Modérateur

PANEL 1

De gauche à droite:
Moubarak MOUKAILA, Directeur du Département Environnement et Finance climat de la BOAD; Oumar KONATE, Adjoint au Directeur des Activités 
Bancaires et des Financements Alternatifs de la BCEAO; Ninsao GNOFAM, Ancien Ministre togolais des Infrastructures et des Transports ; Madame 
Noëlla NZOMUKUNDA, Chef service Inclusion Financière à la Banque de la République du Burundi ; Samuel Ekue MIVEDOR, Directeur Général de 
Togo Invest; Aimé Blanchard LINVANI, Directeur Général de l'Agence de Développement des PME du Congo Brazzaville
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Dans son intervention, Madame Noëlla 
NZOMUKUNDA, Chef Service Inclusion 
Financière à la Banque de la République 
du Burundi a mis l’accent sur l’utilité 
des Fintechs et des fonds de garantie 
qui permettent aux PME de bénéficier 
de financements qui ne leur sont pas 
accessibles dans d’autres circonstances. 
Elle a également touché du doigt le rôle 
important de la finance verte pour la 
protection de l’environnement dont la 
dégradation peut avoir un impact sur 
l’évolution des activités de certaines PME. 
Le Gouvernement burundais appuie dans 
ce sens les PME à travers diverses actions 
comme évoquées plus tôt par la Vice-
Gouverneur.

M. Oumar KONATE, Représentant de la 
BCEAO a, quant à lui, rappelé la nécessité 
de mettre en place des dispositifs 
adéquats pour le financement des PME 
et l’amélioration de la communication 
autour des mécanismes existants. Il a 
ensuite présenté les actions de la BCEAO 
qui accorde une importance capitale à 
la digitalisation, et à toute action en lien 
avec les fintechs à travers une loi bancaire 
et la création du Centre Ouest Africain de 
Formation et d'Etudes Bancaires (COFEB). 
La BCEAO a d’ailleurs intégré en 2020, un 
réseau de banques centrales et a acquis 
des expériences des autres banques 
centrales afin d’aboutir à des actions 
concrètes.

Noëlla NZOMUKUNDA
Chef Service Inclusion Financière à la 

Banque de la République du Burundi 

 Oumar KONATE
Adjoint au Directeur des Activités 
Bancaires et des Financements 

Alternatifs / BCEAO 
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Aimé Blanchard LINVANI
Directeur Général de l’Agence de 
Développement des PME /Congo 

Brazzaville

Moubarak MOUKAILA
Directeur du Département 

Environnement et Finance climat / BOAD

M. Moubarak MOUKAILA, Directeur du 
Département Environnement et Finance 
climat à la BOAD a présenté les actions 
de cette banque.  Elle oriente 25% de 
ses financements vers les questions de 
développement durable. Mais puisqu’elle 
ne peut pas directement financer les PME, 
elle investit dans les lignes de financement 
auprès des banques commerciales 
dédiées aux actions des PME/PMI. 
M. MOUKAILA a également noté la 
nécessité de disposer de structures 
dédiées à accompagner le secteur privé 
et appelé les Etats à financer les projets 
en lien avec les défis climatiques. 

L’expérience du Congo a été partagée 
par M. Aimé Blanchard LINVANI, Directeur 
Général de l’Agence de Développement 
des PME /Congo Brazzaville. L’appui 
du Congo aux PME consiste en la 
mise en place d’un écosystème pour 
résoudre les problèmes auxquels font 
face ces PME.  Il s’agit essentiellement 
d’accompagnements financiers et non-
financiers.   L’aspect   non financier 
est surtout assuré par l’Agence 
de Développement  des PME qui 
accompagne ces dernières à élaborer 
des plans d’affaires bancables. 
Ladite agence accompagne également
les porteurs d’idées jusqu’à la 
formalisation de leurs entreprises. L’Etat, 
de son côté, prend en charge tous les 
frais liés au processus, à l’exception des 
frais de formalisation de l’entreprise, 
qui s’élèvent à 100 000 F CFA. On note 
également au plan financier, la mise en 

place du Fonds d’Inclusion, de Garantie 
et d’Accompagnement (FIGA) qui couvre 
80% du montant du crédit demandé par 
la PME, permettant de minimiser le risque 
pour les banques. Le Congo soutient 
également les PME à travers un allègement 
fiscal qui consiste à exempter les PME 
d’impôts durant leurs deux premières 
années. Ces dernières ne commencent 
le paiement des impôts qu’à partir de la 
troisième année et de façon progressive.
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M. Samuel Ekue MIVEDOR, Directeur 
Général de Togo Invest a, pour sa part, 
relevé l’impact et l’importance des fonds 
de garantie qui contribuent à l’allongement 
des durées de remboursement. Pour lui, les 
PME doivent bénéficier d’apports concrets 
pour leur financement car la cotation en 
bourse serait trop compliquée pour elles. 
Malgré cette difficulté, il rappelle que les 
PME disposent d’une alternative, celle du 
capital-risqueur qui peut leur garantir le 
financement nécessaire.
Les débats avec le public étaient 
essentiellement tournés vers le rôle 
d’Afrik Créances et son apport dans le 
financement des PME. Il en ressort qu’Afrik 
Créances joue le rôle de démarchage 
entre ces différents acteurs. Il faut 
rappeler également que selon la nouvelle 
réglementation, ce genre d’institutions 
passe du titre d’intermédiaire en opération 
bancaire à celui d’intermédiaire mandaté.

Samuel Ekue MIVEDOR
Directeur Général de Togo Invest

De gauche à droite:
Moubarak MOUKAILA, Directeur du Département Environnement et Finance climat de la BOAD; Oumar KONATE, Adjoint au Directeur des Activités 
Bancaires et des Financements Alternatifs de la BCEAO; Ninsao GNOFAM, Ancien Ministre togolais des Infrastructures et des Transports ; Madame 
Noëlla NZOMUKUNDA, Chef service Inclusion Financière à la Banque de la République du Burundi ; Samuel Ekue MIVEDOR, Directeur Général de 
Togo Invest; Aimé Blanchard LINVANI, Directeur Général de l'Agence de Développement des PME du Congo Brazzaville
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Le Deuxième panel a porté sur le thème : 
« L'intermédiation bancaire et Financière 
à l'aube des innovations technologiques 
». 
Elle a vu la participation de cinq 
in tervenants  sous  la  d i rect ion  de 
M. Baniab MOYEME, Conseiller technique 
au Ministère de l’économie et des Finances 
du Togo. Introduisant la thématique, ce 
dernier a relevé la place incontournable 
du digital dans les opérations bancaires 
de nos jours.

Baniab MOYEME
Secrétaire Exécutif du Comité 

Technique du Cadre de Concertation 
Secteur Privé - Gouvernement / 

Modérateur

PANEL 2

De gauche à droite:
Bertrand BODET, Directeur de l'Antenne Nationale de Bourse du Togo; Madame Etonam ASSIH, Directrice pays du Bureau d'Information sur le Crédit 
du Togo; Baniab MOYEME, Secrétaire Exécutif du Comité Technique du Cadre de Concertation Secteur Privé - Gouvernement ; Philippe KPENOU, 
Associé, Gérant du Cabinet ISORIS; Clément SOGNIGBE, Directeur de crédit à ORABANK TOGO; Martial DENAKPO,  Directeur Général de l'Africaine de 
Garantie et de Cautionnement
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Pour sa part, Clément SOGNIGBE, 
Directeur de crédit à ORABANK Togo, 
a rassuré que l’ensemble des services 
bancaires d’Orabank est aujourd’hui 
soumis aux outils technologiques. Il a 
aussi présenté le Scoring credit, utilisé 
par Orabank, et qui permet d’évaluer 
les entreprises soumissionnaires et 
prendre des décisions. Mais face à la 
digitalisation des services, il serait aussi 
important de parfois adapter les critères 
d’évaluation aux réalités des PME.

Pour M. Philippe KPENOU, Associé, 
Gérant du Cabinet ISORIS, plusieurs 
opérations ont été facilitées par les 
innovations technologiques, marquant 
ainsi leur importance dans les 
opérations bancaires. Ces innovations 
technologiques ont rendu possible 
le transfert d’un compte mobile à un 
compte bancaire et vice versa, ou d’un 
compte mobile à une carte de crédit 
prépayée.

Clément SOGNIGBE
Directeur de crédit à ORABANK TOGO

Le premier intervenant de ce panel, M. 
Bertrand BODET, Directeur de l’Antenne 
Nationale de Bourse du Togo a souligné 
la place de choix des outils numériques 
dans les activités de la Bourse Régionale 
des Valeurs Mobilières (BRVM). Ladite 
bourse a acquis un logiciel de sécurité 
lui permettant de suivre de près tous les 
acteurs. Cette bourse régionale basée à 
Abidjan est d’ailleurs la cinquième sur le 
continent. Elle accompagne les fintechs 
à développer des solutions digitales, à 
créer des entreprises et à se faire coter 
en bourse. Mais face aux défis que pose 
l’utilisation du numérique, souligne-t-
il, il faut une éducation Financière des 
populations. Il explique aussi la nécessité 
d’une bonne réglementation en faveur des 
PME et d’une bonne connexion internet. 

Bertrand BODET
Directeur de l’Antenne Nationale de 

Bourse du Togo
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Avec ces innovations technologiques, les 
opérateurs de téléphonie mobile peuvent 
désormais faire des opérations bancaires 
à travers les applications de Mobile 
money.

Madame. Etonam ASSIH, Directrice pays 
du Bureau d’Information sur le Crédit du 
Togo a expliqué le rôle du BIC qui est de 
mettre à la disposition des banques, les 
informations nécessaires pour étudier 
ou évaluer les dossiers de crédit des 
entreprises.  

Martial DENAKPO
Directeur Général  de 

l’Africaine de Garantie et
 de Cautionnement

Philippe KPENOU
Associé, Gérant du Cabinet ISORIS

Etonam ASSIH
Directrice pays du Bureau 

d’Information sur le Crédit du Togo 

Elle rappelle cependant qu'un client bien 
scoré peut se voir refuser son prêt car la 
décision finale de prêt revient à la banque 
et non au BIC qui, pour sa part, met juste 
à la disposition de la banque, les bilans 
ou rapports de solvabilité des entreprises 
concernées.

Enfin, M. Martial DENAKPO, Directeur 
Général de l’Africaine des  Garanties et 
du Cautionnement (AFGC S.A) a  rappelé 
que l’utilisation des outils technologiques 
doit aller également dans le sens de 
l’information et de la visibilité. Cependant, 
pour une réussite de la digitalisation des 
services bancaires, il faut relever les défis 
de scolarisation des populations à la base, 
d’accès à l’éducation supérieure, d’accès à 
l’électricité et une éducation des PME  afin 
de s’habituer aux nouvelles technologies. 
On retiendra pour l'essentiel de ce panel 
qu'avec les innovations technologiques, 
plusieurs opérations ont été facilitées, 
mais il faut davantage d’éducation 
Financière à la base et une adéquation 
de la réglementation. Certains défis 

majeurs se posent 
aujourd'hui dont 
la cybercriminalité 
qui rend nécessaire 
une veille 
informatique.
La fin de ce panel 
avec un débat axé 
sur les contributions 
de l'assistance a 
mis fin aux activités 
du premier jour de 
cette 3ème édition 
du FONI.
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JOUR 2

Les activités de ce deuxième jour ont commencé à 9h 40 par une présentation d’Afrik 
Créances, son équipe, des partenaires et des sponsors du FONI par Martial KAKANOU, 
Directeur Marketing et Partenariats d’Afrik Créances.

De gauche à droite: Cokou ADJAFEFA, Directeur Projet, AFRIK CREANCES ;  Esther ANOUMOU, Consultante ; Mireille EGBARA, Senior Executive 
Assistant, AFRIK CREANCES, Martial KAKANOU, Directeur Marketing et Partenariats, AFRIK CREANCES.

Vue partielle de l'assistance
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Les travaux  ont commencé avec le 
Panel 3 placé sous le thème : « La gestion 
du patrimoine à l’ère du numérique ». Il 
est modéré par M. Mathieu SOGLONOU, 
Directeur Général de la Confédération 
des Institutions Financières d’Afrique 
de l’Ouest au Burkina Faso, avec les 
interventions de M. Martial KAKANOU 
d’Afrik Créances, de M. Martin CODJO, 
DG de la SGI - Bénin et de M. Armel Bruno 
ALLAVO, Directeur Général de SIF Groupe / 
Bénin.

PANEL 3

Mathieu SOGLONOU
Directeur Général de la Confédération des 

Institutions Financières d’Afrique de l’Ouest 
(CIF-AO)

De gauche à droite:

Martial KAKANOU, Directeur Marketing et Partenariats d'Afrik Créances Holding ; Armel Bruno ALLAVO, Directeur Général de la Société 
d'Inclusion Financière (SIF Groupe) du Bénin ; Mathieu SOGLONOU, Directeur Général de la Confédération des Institutions Financières d'Afrique 
de l'Ouest (CIF-AO); Martin CODJO, Directeur Général de la Société de Gestion et d'Intermédiation du Bénin (SGI-Bénin)
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Fondant sa présentation sur l’introduction 
à la notion de patrimoine, M. Martial KAKANOU, 
Directeur Marketing et Partenariats d’Afrik 
Créances a expliqué que le patrimoine commence 
déjà à la naissance avec le nom de famille, et 
se constitue tout au long de la vie. Il doit être 
maintenu et transmis dans de bonnes conditions. 
Si certaines dispositions ne sont pas prises, il 
peut être mal géré ou perdu. Pour éviter une telle 
possibilité, il revient aux institutions financières 
de mettre en place des départements dédiés à la 
gestion du patrimoine, qui doit commencer par la 
gestion des comptes bancaires. 

La troisième présentation de ce panel fut assurée 
par Armel Bruno ALLAVO, DG de SIF Groupe / Bénin. 
Entretenant l’assistance sur les enjeux de l’épargne 
sur le secteur numérique. Selon lui, l’épargne suppose 
une organisation, et dans l’environnement ouest-
africain, beaucoup d’offres surtout digitales existent en 
matière d’épargne. Mais on remarque que la gestion 
efficiente du patrimoine n’est pas encore ancrée dans 
les habitudes des populations africaines et pour cela, il 
faut mettre en place un dispositif d’éducation digitale 
de ces populations, afin qu’elles puissent utiliser 
convenablement les produits d’épargne digitale. 

M. Martin CODJO, DG de la SGI - Bénin, a présenté 
les outils d’optimisation et de sécurisation du 
patrimoine. On note pour l’essentiel que plusieurs 
outils permettent de sécuriser le patrimoine et 
faire face aux risques. Parmi les dispositifs, les 
SGI qui sont les acteurs en contact direct avec 
les propriétaires de patrimoines. Elles mettent 
à leur disposition les outils nécessaires pour 
préserver leurs patrimoines. Ces outils doivent 
cependant s’adapter à la situation du concerné. 

Martial KAKANOU
Directeur Marketing et Partenariats 

d’Afrik Créances

Armel Bruno ALLAVO
Directeur Général de la Société 

d’Inclusion Financière
 (SIF GROUPE) / Bénin

Martin CODJO
Directeur Général  de la SGI - Bénin
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Après une courte pause-café, Madame 
Marie Goreth NDAYISHIMIYE, Deuxième 
Vice-Gouverneur de la Banque de 
la République du Burundi a fait une 
présentation sur la Réglementation 
des services financiers dans le cas de 
la Banque du Burundi. Les dispositions 
réglementaires prises par la Banque du 
Burundi ont permis d’améliorer les crédits 
et leur accès par les PME tout en limitant 
le poids des intérêts sur la capacité de 
remboursement de ces dernières.  

Le 4e panel portant sur le «Rôle de la 
réglementation des services financiers à l’heure 
de l’Intelligence Artificielle » a été le dernier 
des panels de ce FONI. Il fut modéré par Dr Eric 
ADJA, Président de l’Agence Francophone de 
l’Intelligence Artificielle, avec comme intervenants 
Dr Jeanne SEKONGO, Directrice Juridique  et du 
Recouvrement des Créances d’Afrik Créances 
Holding ; Mme Noëlla NZOMUKUNDA, Chef Service 
Inclusion Financière de la Banque de la République 
du Burundi ;  Achraf ZAKI  Expert dans l'indsutrie 
des paiements - HPS / Maroc et de  Koffi Fabrice 
DJOSSOU, Expert principal du Département des 
infrasctructures et de l'Economie Numérique  à la 
BOAD.

KEYNOTE 2

PANEL 4

FONI 2024

Marie Goreth NDAYISHIMIYE
Deuxième  Vice-Gouverneur    de   la   Banque   

de  la République du Burundi

Eric ADJA
Président de l’Agence Francophone de 

l’Intelligence Artificielle (AFRIA)
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L’on retient de ce panel que la 
réglementation doit favoriser et 
accompagner l’innovation technologique 
et relever le défi central de la sécurité. 
Et pour cela il faut mettre en place un cadre 
légal qui encadre l’Intelligence Artificielle. 
Au Burundi il existe une réglementation 
concernant les plateformes de collecte 
et d’épargne mais pas encore au stade 
de la Néo-banque et l’Open Banking. De 
façon générale, il revient au régulateur 
d’accompagner l’innovation technologique. 
Il revient aussi aux différents acteurs de 
renforcer leurs capacités pour les mettre 
en phase avec les nouvelles évolutions du 
monde car « l’IA peut devenir la VAR pour 
les services financiers afin qu’ils jouent 

efficacement leur rôle ». C’est en ces mots 
que le modérateur conclut le quatrième et 
dernier panel. 

Ce quatrième panel fut suivi de la présentation de la synthèse des travaux de ces deux 
jours. Les activités de cette 3ème édition du FONI ont été clôturées par une cérémonie 
officielle. 

Vue partielle de l'assistance

De gauche à droite:

Mme Noëlla NZOMUKUNDA, Chef service Inclusion Financière à la Banque de la République du Burundi; Dr Jeanne SEKONGO, 
Directrice Juridique  et du Recouvrement des Créances d’Afrik Créances Holding;  Dr Éric ADJA, Président de l'Agence Francophone 
de l'Intelligence Artificielle ( AFRIA); Achraf ZAKI,  Expert dans l'indsutrie des paiements - HPS / Maroc ; Koffi Fabrice DJOSSOU, Expert 
principal du Département des infrasctructures et de l'Economie Numérique  à la BOAD.
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CÉRÉMONIE DE CLÔTURE 

Le PDG d’Afrik Créances, prenant la parole 
a remercié les différentes autorités du Togo 
(membres du Gouvernement et députés) et 
des différents pays qui ont pris une part active 
aux différentes activités de cette 3e édition de 
ce forum, notamment la République du Congo 
représentée par sa ministre des PME 	 et de 
l’artisanat. Les remerciements sont également 
allés aux différentes institutions (banques, 
bourse, institutions financières, PME, médias…), 
aux conférenciers, aux différents participants. 
Il est revenu sur quelques conclusions de ce 
forum insistant sur l’impossibilité de concevoir 
aujourd’hui la finance sans la technologie, car 
les paradigmes ont évolué et Afrik Créances se 
positionne comme un vrai partenaire auprès 
des institutions financières pour porter leurs 
services auprès des populations en les mettant 

en lien avec les acteurs du numérique. M. Blaise AHOUANTCHEDE a vivement exprimé le 
souhait de voir la quatrième édition (projetée a priori entre avril et mai) rencontrer aussi 
un grand succès, tout en se disant optimiste quant à la tenue d’une des prochaines 
éditions au Congo Brazzaville. Il a également adressé ses vives félicitations aux membres 
de l’organisation qui ont abattu un travail formidable. 

A son tour, M. Komlan YAKPEY, Secrétaire 
Général du Ministère du Commerce, de 
l’Artisanat et de la Consommation Locale 
du Togo, représentant Madame la Ministre, 
a adressé au nom de cette dernière, ses 
vifs remerciements à la Ministre des PME 
et de l’Artisanat du Congo, d’avoir accepté 
l’invitation et d’avoir honoré le FONI de 
sa présence. Il a également adressé au 

nom de la Ministre, les félicitations du 
Gouvernement à l’organisation de ce 
FONI, et principalement au PDG d’Afrik 
Créances pour cette initiative. Revenant 
sur les recommandations de ce forum, il a 
souhaité qu’elles soient implémentées afin 
que les impacts du FONI soient visibles dans 
l’écosystème économique du Togo et des 
autres pays, dans les prochaines années. 

FONI 2024

 Blaise AHOUANTCHEDE
Président et CEO d'AFRIK CREANCES HOLDING
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Le discours solennel de clôture de cette 
3e édition du FONI a été prononcé par 
Madame Jacqueline  Lydia MIKOLO, 
Ministre des Petites et Moyennes 
Entreprises et de l’Artisanat du Congo. 
Après les remerciements aux autorités 
togolaises, aux organisateurs et aux 
différents participants, elle a souligné 
l’importance d’un tel forum qui remet 
au cœur des débats, les questions de 
financement des PME/PMI dans les pays 
en voie de développement dont le Congo. 
Soulignant les efforts fournis par le Congo 
pour faciliter l’amélioration du climat des 
affaires et l’accès au financement des 
PME/PMI (FIGA, ANA, PND 2022-2026, le plan 
« Un jeune, une entreprise », la plateforme 
d’octroi de crédits digitaux…), Madame la 

Ministre a nourri l’espoir qu’une initiative 
comme le FONI permettra de trouver 
les moyens d’aller encore plus loin pour 
le développement des PME/PMI et lever 
toutes les barrières à leur épanouissement.
Souhaitant plein succès au FONI, elle s’est 
engagée à faire le plaidoyer auprès de 
Son Excellence Denis SASSOU-NGUESSO 
Président de la République du Congo, 
afin que l’une des prochaines éditions du 
FONI se tienne dans son pays. A ces mots, 
Madame la Ministre a solennellement 
clôturé la troisième édition du FONI. 
Un cocktail de clôture a eu lieu au bord de 
la Piscine de l’Hôtel 2 Février, en l’honneur 
des participants. 

Jacqueline  Lydia MIKOLO
Ministre des Petites et Moyennes Entreprises 

et de l’Artisanat du Congo
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NOS PARTENAIRES FONI 2024
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NOS PARTENAIRES MÉDIA

Le Leader de l’Intermédiation

www.afrikcreances.com
info@afrikcreances.com

+228 93 03 36 36/+228 97 67 30 30www.foni.africa 
inscriptions@foni.africa

Organisé par
FORUM INTERNATIONAL DE

L’INTERMEDIATION DU NUMERIQUE ET DE
L’INNOVATION
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